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IV.17 – DIEU UTILISE DES MOYENS 
POUR PRODUIRE LA RÉGÉNÉRATION 

Et de même que cette toute-puissante opération de Dieu, par laquelle il produit et 
soutient notre propre vie naturelle, n’exclut pas, mais requiert l’usage des moyens 
par lesquels Dieu, selon sa sagesse et bonté infinies, a voulu déployer sa propre 
puissance; de même, l’opération surnaturelle de Dieu, par laquelle il nous régénère, 
n’exclut ni ne renverse aucunement l’usage de l’Évangile, que ce Dieu très sage a 
ordonné pour être la semence de la régénération et la nourriture de nos âmes. 

C’est pourquoi, comme les Apôtres et les Docteurs qui les ont suivis ont pieusement 
enseigné le peuple concernant cette grâce de Dieu, c’est-à-dire à sa gloire et à 
l’abaissement de tout orgueil humain, sans toutefois négliger de le maintenir, par les 
saintes admonitions de l’Évangile, dans la pratique de la Parole, des Sacrements et 
de la discipline : ainsi, qu’il n’advienne jamais que ceux qui enseignent, ou ceux qui 
apprennent dans l’Église, présument de tenter Dieu, en séparant les choses que 
Dieu, selon son bon plaisir, a voulu être très étroitement conjointes. Car la grâce est 
conférée par les exhortations; et donc, plus promptement nous faisons notre 
ministère, plus est manifeste le bienfait de Dieu besognant en nous, et plus son 
œuvre est alors excellente. Et c’est à ce Dieu seul qu’est due, aux siècles des 
siècles, toute la gloire, celle des moyens, et celle de leur fruit et de leur efficacité 
salutaire. Amen. 

 — Canons de Dordrecht, article IV.17 

Nous avons vu que notre salut est entièrement l’œuvre de la grâce. La régénération est un don de 
Dieu accompli uniquement par le Saint-Esprit. Cependant, à cause de notre raisonnement souvent 
tordu, nous pourrions alors être tentés de dire : « Pourquoi nous soucier d’annoncer l’Évangile? 
Pourquoi nous efforcer de prêcher la Parole? Pourquoi faire l’effort de lire la Bible? Pourquoi nous 
efforcer d’éduquer nos enfants dans la foi? Le Seigneur va s’occuper de tout cela. Son plan va se 
réaliser de toute façon. » Une telle attitude passive et fataliste est contraire à la Parole de Dieu. 

L’article 17 nous rappelle que la souveraineté de Dieu dans l’accomplissement de notre salut inclut 
l’usage de moyens et que nous sommes responsables de nous servir de ces moyens. Le fait que 
je sois un enfant de Dieu dépend uniquement de la grâce de Dieu. Toutefois, Dieu, dans sa grâce 
souveraine, s’est servi de moyens : mes parents, dans une certaine mesure; des amis qui m’ont 
parlé de l’Évangile; des gens qui ont prié pour moi, qui m’ont interpellé et qui m’ont encouragé; des 
livres qui m’ont aidé à comprendre; et surtout la prédication de la Parole. Dieu se sert de tous ces 
moyens, et cela ne le rend pas moins souverain. 

Dieu se sert de moyens pour soutenir notre vie naturelle 

L’article 17 compare notre vie spirituelle à notre vie physique. Nous croyons que Dieu, dans sa 
providence, pourvoit admirablement à nos besoins physiques. « Cette toute-puissante opération de 
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Dieu, par laquelle il produit et soutient notre propre vie naturelle n’exclut pas, mais requiert l’usage 
des moyens par lesquels Dieu, selon sa sagesse et bonté infinies, a voulu déployer sa propre 
puissance. » (IV.17). Dieu se sert de moyens pour me garder en vie. J’ai besoin de nourriture et 
d’oxygène. Le pain que j’ai mangé ce matin, c’est ma femme qui l’a fait cuire. La farine qu’elle a 
utilisée vient de l’épicerie. Le blé a été cultivé par un producteur agricole qui dépend du soleil et de 
la pluie. Nous croyons que toutes ces choses, c’est Dieu qui nous les donne. « Craignons l’Éternel, 
notre Dieu, qui donne la pluie en son temps […] et qui nous réserve les semaines destinées à la 
moisson. » (Jér. 5:24). 

Dieu n’est pas obligé d’utiliser ces moyens. Il est parfaitement capable de nous faire vivre sans 
aucune nourriture. Il l’a fait avec Moïse sur la montagne. « Moïse fut donc là avec l’Éternel 
quarante jours et quarante nuits. Il ne mangea pas de pain et ne but pas d’eau. » (Ex. 34:28). Son 
Père a pris soin de lui. Dieu aurait pu choisir de nous faire vivre sans nourriture. Toutefois, dans 
son bon plaisir souverain, il a choisi de se servir du système solaire, de l’agriculture et de notre 
système digestif pour que nous ayons les aliments nécessaires à notre vie. Ce serait de la folie de 
dire que, si Dieu veut que je vive, il va me garder en vie même si j’arrête de manger. Ce serait 
tenter Dieu. Ce serait lui dire : « Je te mets au défi de me montrer ta puissance et de prendre soin 
de moi de cette façon spéciale. » Dieu prend déjà soin de nous au moyen de la nourriture qu’il 
nous donne si abondamment. Si nous refusons de nous servir des moyens qu’il a bien voulu nous 
fournir, nous allons mourir. Le domaine naturel nous instruit beaucoup sur le domaine spirituel. 

Dieu utilise l’Évangile pour nous régénérer 

« De même, l’opération surnaturelle de Dieu, par laquelle il nous régénère, n’exclut ni ne renverse 
aucunement l’usage de l’Évangile, que ce Dieu très sage a ordonné pour être la semence de la 
régénération et la nourriture de nos âmes. » (IV.17). Dieu est tout-puissant. Il est capable de faire 
naître la vie spirituelle à partir de rien. Jésus a dit : « De ces pierres-ci, Dieu peut susciter des 
enfants à Abraham. » (Matt. 3:9). Cependant, Dieu ne nous traite pas comme si nous étions « des 
troncs et des souches de bois ». Il nous traite comme des gens ayant une intelligence et une 
volonté. Dans sa sagesse, il a décidé de nous sauver en se servant de moyens. 

Paul a dit : « J’ai planté, Apollos a arrosé, mais Dieu a fait croître. » (1 Cor. 3:6). Dieu n’a pas fait 
croître spontanément. Il s’est servi de la prédication de Paul et d’Apollos. « Vous avez été 
régénérés, non pas une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, par la parole 
vivante et permanente de Dieu. » (1 Pi. 1:23). La régénération est produite par la puissante 
semence de la Parole de Dieu. « Cette parole est celle qui vous a été annoncée par l’Évangile. » 
(1 Pi. 1:25). Voilà le moyen que Dieu utilise dans sa souveraineté glorieuse pour nous donner la 
vie nouvelle. « Il nous a engendrés selon sa volonté, par la parole de vérité, afin que nous soyons 
en quelque sorte les prémices de ses créatures. » (Jac. 1:18). 

Comment cette nouvelle naissance se produit-elle? Par la Parole de vérité. « Comment donc 
invoqueront-ils celui en qui ils n’ont pas cru? Et comment croiront-ils en celui dont ils n’ont pas 
entendu parler? Et comment entendront-ils parler de lui, sans prédicateurs? Et comment y aura-t-il 
des prédicateurs s’ils ne sont pas envoyés? […] Ainsi la foi vient de ce qu’on entend, et ce qu’on 
entend vient de la parole du Christ. » (Rom. 10:14-15,17). Ainsi donc, Dieu nous régénère quand il 
veut, mais il le fait en se servant du moyen de l’Évangile. 

Il est nécessaire de prêcher l’Évangile et d’être à son écoute 

Nous avons donc la responsabilité d’utiliser les moyens que Dieu nous fournit pour nous faire 
naître et grandir dans la foi. « Je t’adjure, devant Dieu et devant Jésus-Christ qui doit juger les 
vivants et les morts, et au nom de son avènement et de son royaume, prêche la parole, insiste en 
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toute occasion, favorable ou non, convaincs, reprends, exhorte, avec toute patience et en 
instruisant. » (2 Tim. 4:1-2). Puisque le Saint-Esprit a choisi de se servir de la prédication, il est 
absolument nécessaire de prêcher la Parole de Dieu. Il est également nécessaire de se mettre à 
son écoute. 

Plusieurs ont perdu confiance dans la puissance de la Parole de Dieu et veulent remplacer la 
prédication par des trucs ou des méthodes nouvelles. D’autres négligent de lire la Bible et de se 
mettre à l’écoute de la prédication, car ils se disent : « Dieu va prendre soin de moi quand même. » 
Tout cela revient à tenter Dieu et à le mettre au défi, alors que, dans sa grâce souveraine, il a bien 
voulu nous donner la nourriture spirituelle dont notre âme a besoin. « Ainsi, qu’il n’advienne jamais 
que ceux qui enseignent, ou ceux qui apprennent dans l’Église, présument de tenter Dieu, en 
séparant les choses que Dieu, selon son bon plaisir, a voulu être très étroitement conjointes. » 
(IV.17). 

Les prédicateurs de l’Évangile ont un immense privilège. Ils se servent du moyen que Dieu a choisi 
pour faire grandir spirituellement son peuple. « Car la grâce est conférée par les exhortations; et 
donc, plus promptement nous faisons notre ministère, plus est manifeste le bienfait de Dieu 
besognant en nous, et plus son œuvre est alors excellente. » (IV.17). Mieux nous prêcherons 
l’Évangile et mieux se réalisera l’œuvre de Dieu en nous et dans son Église. Pour nous tous, c’est 
tout un réconfort de savoir de quelle manière Dieu agit. Nous savons maintenant ce dont nous 
avons besoin et ce que nous devrions rechercher. Nous savons dans quelle direction nous 
devrions orienter les gens. Vers la proclamation de son glorieux Évangile dans l’Église du Dieu 
vivant. Car « c’est une puissance de Dieu pour le salut de quiconque croit » (Rom. 1:16). 

Nous n’avons pas à chercher des secrets cachés loin dans le ciel ou enfouis dans les profondeurs 
de la terre. La Parole de Dieu n’est pas hors de notre portée. « Cette parole, au contraire, est tout 
près de toi, dans ta bouche et dans ton cœur. » (Deut. 30:14). Vers quoi faut-il se tourner pour être 
sauvé? Vers sa Parole qui est ici, sur terre, tout près de nous, dans notre bouche. Plus nous nous 
en servirons, mieux se portera notre santé spirituelle. Il est très bon de lire la Bible en famille, de la 
méditer, d’en discuter ensemble, de l’étudier en Église. « Combien j’aime ta loi! Elle est tout le jour 
ma méditation […] Ta parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. » (Ps. 
119:97,105). Voilà comment le Seigneur nous donnera la direction dont nous avons besoin pour 
nos vies. Mais si la Bible reste fermée, comment pourra-t-elle nous éclairer? Si nous négligeons de 
manger cette nourriture, il est certain que nous allons dépérir spirituellement. 

Toute la gloire revient à Dieu seul 

En conclusion, « c’est à ce Dieu seul qu’est due, aux siècles des siècles, toute la gloire, celle des 
moyens, et celle de leur fruit et de leur efficacité salutaire » (IV.17). La gloire revient à Dieu seul. 
Cela demeure vrai aussi bien pour les moyens qu’il nous donne (la nourriture, sa Parole, la 
prédication, l’Église, etc.), que pour les fruits qu’ils produisent efficacement dans nos vies. Oui, le 
salut est entièrement l’œuvre de Dieu et c’est lui seul qui est digne d’en recevoir toute la gloire. « À 
celui qui peut vous préserver de toute chute et vous faire paraître devant sa gloire, irréprochables 
dans l’allégresse, à Dieu seul notre Sauveur, par Jésus-Christ notre Seigneur, soient gloire, 
majesté, force et autorité dès avant tous les temps, maintenant et dans tous les siècles. Amen. » 
(Jude 24-25). 

Paulin Bédard, pasteur 

Le solide fondement du salut, série d’études doctrinales sur les Canons de Dordrecht.  
Copyright © 2014. Utilisé avec permission.  

www.ressourceschretiennes.com 


